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18h,	ouverture.
PLEINs FEux suR L’AuxERROIs. 	
Par Sylvain Allemand,  
journaliste et spécialiste développement durable.

GAz à EFFET dE sERRE,  
CLIMAT : Où EN sOMMEs-NOus ?   
Par Denis Thevenin de Météo-France.

18h30,	conférence.
POuRquOI uN PLAN CLIMAT-ENERGIE ?   
Par Denis Roycourt, vice-président communautaire  
au développement durable.

19h,	cahiers	climatiques.
syNThèsE dEs bILANs CARbONE®  
ET PRéFIGuRATION du PLAN CLIMAT-éNERGIE 
dE L’AuxERROIs.  	
Par Philippe Sogny,  
chef de projet Pcet à la Communauté.

POuR dEs quEsTIONs d’ORGANIsATION, 

merci de signaler sa présence
à

PhILIPPE sOGNy
chef	de	projet	Plan	climat-énergie	territorial	

p.sogny@agglo-auxerrois.fr ou 03 86 72 20 60.

Organisé au Phare  
le jeudi 6 décembre  
à partir de 18h,  
ce forum Plan  
climat-énergie  
s’adresse à tous.
GRATuIT.

Citoyens,	habitants,	contribuables	
ou	 usagers	 qui	 souhaitent	 s’inté-
resser	 à	 la	 manière	 dont	 la	 Ville	
d’Auxerre,	 la	 Communauté	 d’ag-
glomération	 et	 les	 partenaires	
qu’elle	a	 su	mobiliser,	ont	décidé,	
à	 leur	 niveau,	 d’agir	 contre	 le	 ré-
chauffement	climatique	et	 la	vul-
nérabilité	énergétique.

Comment les réflexions répondant  
à un besoin de mutualisation  
et de valorisation des expériences  
et des pratiques, ont été jusqu’alors engagées ?

Porté	 par	 la	 conviction	 que	 le	 développement	 du-
rable	 est	 un	 élément	 essentiel	 de	 la	 conduite	 des	
politiques	 publiques,	 ce	 rendez-vous	 constitue	 un	
moment	fort.	Une	étape	de	l’élaboration	du	Plan	cli-
mat-énergie	de	l’auxerrois,	jalonné	de	rencontres,	dé-
bats,	éclairages	et	ateliers	tour	à	tour	animés	par	des	
élus,	des	professionnels	et	Sylvain	Allemand,	journa-
liste	spécialiste	des	questions	environnementales.

19h30,	ateliers	participatifs.
1- hAbITAT : comment réduire  
     les consommations d’énergie ? 
 Par Philippe Sogny, chef de projet Pcet.

2- TRANsPORTs : comment réduire  
 les émissions de Gaz à effet de serre ? 

Par Alain Staub, vice-président communautaire aux 
déplacements et Marie-Agnès Pfend, responsable 
transports à la Communauté.

3- ALIMENTATION : comment promouvoir  
 les circuits de distribution de proximité ? 

Par Denis Roycourt, vice-président communautaire  
au développement durable.

20h30,	plénière.	Débriefing.
20h45,	carrefour	des	nouveautés.
PRésENTATION dE L’OPéRATION  
« FAMILLEs à éNERGIE POsITIvE ». 
Par Adrien Lecompte, conseiller info-énergie à l’Adil.

21h,	pot	de	clôture.

Le Plan climat-énergie est le fruit d’un travail partenarial qui mobilise périodiquement depuis plus d’un an, pas 
moins de 40 correspondants. Leur implication prend des formes différentes qui permettent à la Communauté de 
donner au Plan climat-énergie de l’auxerrois, sa tonalité territoriale.
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Accompagnés	par	la	Ville	
d’Auxerre	et	la	Communauté	
de	l’auxerrois,	habitants,		
«	monde	économique	»		
et	administrations		
sont	invités	à	relever	le	défi		
du	changement	climatique.	
Et	cela	ne	s’avère	pas	
insurmontable.

POuRquOI ?

L’énergie et le climat
	

L’énergie	et	 le	climat	 !	Voilà	bien	deux	préoccupations	

qui	conditionnent	des	choix	essentiels	pour	notre	futur	

commun.

Penser	global	et	agir	local,	dit-on.		 	

Oui,	 penser	 global	 :	 le	 climat	 et	 l’énergie,	 ou	 plutôt	 les	

énergies,	ne	connaissent	pas	de	frontière.

Tout	 autant,	 agir	 local	 se	 place	 au	 coeur	 de	 l’efficacité	

recherchée.

La	Communauté	de	l’auxerrois	et	la	Ville	d’Auxerre	l’ont	

bien	 compris.	 Comme	 collectivités,	 elles	 seront	 exem-

plaires	en	 la	matière.	Leurs	politiques	publiques,	en	fa-

veur	de	la	lutte	contre	la	précarité	énergétique	et	contre	

l’émission	des	gaz	à	effet	de	serre,	les	installent	au	pre-

mier	rang	des	territoires	vertueux.

Mais	 l’action	 publique	 volontaire	 n’a	 de	 sens	 qu’à	 une	

condition.	 Celle	 de	 la	 mobilisation	 de	 nos	 concitoyens	

pour	réinventer,	à	nos	côtés,	un	espace	plus	habitable.

Cette	 belle	 aventure	 pour	 un	 territoire	 durable,	 parta-

geons-la	ensemble,	citoyens,	partenaires	et	élus	réunis.

Réunis	pour	donner	à	l’auxerrois	les	plus	belles	couleurs	

qui	soient.	Les	couleurs	de	la	vie	et	de	l’avenir.

	

Guy Férez
Président de la communauté d’agglomération

Maire d’Auxerre
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Le	 phénomène	 du	 changement	
climatique	 à	 l’échelle	 planétaire	
auquel	sont	venus	s’ajouter	l’épui-
sement	 des	 ressources	 énergéti-
ques	 fossiles	 (pétrole,	gaz	naturel	
et	 charbon),	 une	 crise	 économi-
que	 et	 financière	 mondiale	 et	 le	
Grenelle	 de	 l’environnement	 en	
France	 ont	 à	 tel	 point	 accéléré	 le	
changement	 des	 mentalités	 que	
le	développement	durable	est	de-
venu	une	priorité	partagée.	Sur	le	
devant	de	la	scène,	les	territoires	et	
leurs	occupants,	habitants,	monde	
économique	 et	 administrations	
au	complet,	accompagnés	par	les	
collectivités	 territoriales,	 sont	 ap-
pelés	à	se	mobiliser.

Objectif :	 diminuer	 par	 quatre	
leurs	 consommations	 d’énergies	
et	ainsi	contenir	le	réchauffement	
climatique	 de	 la	 planète	 à	 +2°C	
seulement	en	2050	!

un Plan climat, boîte à outils

Penser	et	mettre	en	oeuvre	notre	
plan	 d’actions,	 adapter	 nos	 faits	
et	 gestes	 afin	 de	 limiter	 sinon	

stabiliser	 les	 rejets	 de	 Gaz	 à	 effet	
de	serre	(GES)	dans	l’atmosphère.		
Action,	réaction	!	

qu’en est-il dans l’auxerrois ? 
On	avance,	on	avance	avec	:
•	1- juILLET 2010,	la Communau-
té propose sa méthodologie pour 
l’élaboration du Plan climat-éner-
gie de l’auxerrois	 inclus	 au	 Pro-
gramme	 énergie	 climat	 Bourgo-
gne	lancé	par	l’Ademe	et	la	Région	.	
•	 2- FévRIER 2011,	 réalisation 
de la thermographie infrarouge 
du territoire	 afin	 de	 détecter	 les	
déperditions	 thermique	 des	 toi-
tures	 et	 les	 défauts	 d’isolation.		
•	 3- sEPTEMbRE 2011,	 restitu-
tion des résultats lors de la Foire 
d’Auxerre et	 mise	 en	 place	 d’un	
partenariat	 avec	 l’Espace	 info-
énergie	 de	 l’Adil89	 (Agence	 d’in-
formation	sur	le	logement)	offrant	
à	 chacun	 d’apprécier	 la	 nature	
des	travaux	à	engager	en	priorité,		
•	 4- MARs/AvRIL 2012,	dégage-
ment	d’une	enveloppe	budgétai-
re	au	Programme	local	de	l’habitat	
(200	000e	sur	deux	ans)	dédiée	à	
l’accompagnement	 des	 particu-

un plan climat, 
MOTEuR d’ACTIONs dE dévELOPPEMENT duRAbLE

s’investir dans un plan climat-énergie territorial

Les transports collectifs et la collecte 

des déchets sont responsables de 26% 

des rejets de GES dans l’atmosphère, 

avec loin devant le traitement des 

déchets ménagers (60%), loin derrière 

les émissions relatives au parc de 

véhicules, bâtiments et déplacements 

des personnels (5%).

bilan carbone® du patrimoine  
& des services de la Communauté  

de l’auxerrois 7 200 téqCO2

Transports
collectifs
et collecte 
des déchets

Déplacements
des personnels
(environ 85 personnes)

Parc des camions bennes
essentiellement

Chau�age et électricité
des bâtiments et des ouvrages

de distribution d’eau potable

Traitement
des déchets

(tri, valorisation,
traitement)

320
téqCO2

5%
5%

1%

26%59%

4%

Matériaux
et prestations
entrants

350
téqCO2

4 200
téqCO2

1 900
téqCO2

380
téqCO2

téqCO2

50
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31% 37%

1%
7%

5%

21%

14%

17 000 téqCO2

Chau�age urbain

5200
téqCO2

Déchets

750
téqCO2

Fournitures
et services entrants

760
téqCO2

Immobilisations

Déplacements
de personnes

2400
téqCO2

Fret230
téqCO2

1100
téqCO2

Energie

6100
téqCO2

bilan carbone® du patrimoine & des services  
de la ville d’Auxerre 17 000 téqCO2

liers	dans	 leurs	projets	et	 travaux	
de	 rénovation	 énergétique,	 enfin,		
•	 5- déCEMbRE 2011, présenta-
tion des bilans carbone® du ter-
ritoire	 d’une	 part	 et	 des	 services	
publics	dont	la	Communauté	et	la	
Ville	d’Auxerre	assurent	la	gestion	
d’autre	part,	le	tout	réalisé	à	partir	
de	données	2010.

un bilan carbone®,  
plus qu’un état des lieux

Le	Bilan	carbone®	fait	 l’inventaire	
des	 postes	 d’émission,	 tant	 par	
secteur	 ou	 source	 d’activité	 [bâti,	
agriculture,	construction	et	voirie,	
transport	 des	 personnes	 et	 des	
marchandises,	 alimentation,	 etc.]	
que	par	service	public	[transports	
collectifs,	 distribution	 de	 l’eau	
potable,	 etc.].	 Mais	 plus	 qu’un	
simple	 diagnostic,	 il	 constitue	 un	
outil	d’aide	à	la	décision	politique	
dans	l’objectif	d’atteindre,	selon	la	
formule	 empruntée	 au	 Grenelle	 :	
20%	de	consommations	d’énergie	
et	de	GES	en	moins,	20%	d’énergie	
renouvelable	en	plus	en	2020	!
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« Imaginer l’avenir  
pour le rendre possible »

Denis RoyCouRT,  vice-président communautaire 

au développement durable, maire adjoint à Auxerre  

est l’élu référent de l’élaboration des Plans  

climat-énergie de la Ville d’Auxerre  

et de la Communauté de l’auxerrois.  

Deux grands chantiers d’avenir !

«	 S’engager	 dans	 l’élaboration	 de	
Plans	 climat-énergie,	 c’est	 d’abord	
s’interroger	 sur	 la	 façon	 d’inciter	
aux	 économies.	 Comment	 per-
mettre	 aux	 citoyens	 de	 faire	 face	
au	 surenchérissement	 des	 prix	
sachant	 que	 le	 budget	 familial	
consacré	 à	 l’énergie	 est	 passé	 de	
12%	à	28%	en	20	ans	et	pour	cer-
tains,	 en	 situation	 de	 précarité	
énergétique,	 monté	 jusqu’à	 40%	 ?		
Alors	 que	 l’énergie	 représente	

déjà	 le	 premier	 poste	 de	 dépen-
ses	 à	 caractère	 général	 des	 com-
munes,	 comment	 faire	 en	 sorte	
que	 le	 chauffage	 des	 bâtiments	
publics	 pour	 la	 plupart	 anciens	 et	
énergivores	 ne	 devienne	 pas	 une	
dépense	 insurmontable	 d’ici	 10	
ans	?	Comment	enfin,	faire	front	au	
dérèglement	climatique	en	luttant	
ensemble	 contre	 les	 GES	 (Gaz	 à	
effet	de	serre)	en	application	de	la	
Directive	européenne	?	»

 1er Forum grand public Plan climat-énergie territorial - �

interview

quelles sont les principales raisons qui motivent la ville  
et la Communauté à porter ce dossier ?

des questions qui remettent  
en cause nos modes de vie ?

«	 Oui.	 Cette	 nécessaire	 transition	
énergétique	 n’est	 pas	 simple,	 elle	
bouscule	 nos	 habitudes,	 relève	 de	
décisions	politiques	majeures.	Le	Gre-
nelle	a	lancé	le	mouvement	mais	n’a	
pas	atteint	son	but.	L’État	doit	mettre	
en	 place	 des	 financements	 inno-
vants.	 Autant	 qu’un	 défi	 technique,	
réduire	nos	GES	est	d’abord	un	enjeu	
culturel	et	financier.	Plus	de	la	moitié	
de	 nos	 émissions	 découle	 de	 déci-
sions	prises	dans	la	sphère	familiale	:		
transport,	 chauffage,	 alimentation,	
biens	de	consommation.	»

A la maison comme au travail…

«	 A	 la	 maison	 comme	 au	 travail,	
l’adoption	 de	 comportements	 so-
bres	 en	 carbone	 ne	 se	 décrète	 pas.	
Elle	 se	 suscite.	 Peu	 de	 choses	 se	
créent	 sans	 accompagnement	 et	
incitation.	C’est	une	affaire	collective	
où	 chacun	 est	 acteur.	 Il	 faut,	 pour	
réussir,	 un	 engagement	 citoyen	 de	
tous	 et	 des	 politiques	 publiques	
vigoureuses.	 Accélérer	 la	 transition	
énergétique	est	également	un	levier	
essentiel	 pour	 le	 développement	
durable	 de	 notre	 territoire,	 un	 gise-
ment	d’emplois	important	(370	000	
en	Allemagne).	Pour	cela,	notre	Plan	
climat	 doit	 ouvrir	 des	 pistes.	 Nous	
souhaitons	 en	 discuter	 avec	 vous	
durant	le	forum	du	6	décembre.	»

26%

53%

21%

Combustion,
consommation

en électricité

Industrie

Chau�age,
production
d’eau chaude,
consommation
d’électricité,
climatisation

Résidentiel
Chau�age,
production

d’eau chaude,
consommation

d’électricité,
climatisation

Tertiaire
dont administration 280 000 téqCO2

bilan carbone® du territoire de l’auxerrois,  
zoom sur le bâti 280 000 téqCO2

L’histoire	du	Bilan	carbone®	
de	l’auxerrois,	c’est	un	peu	
l’histoire	du	territoire		
sous	l’angle	de	l’énergie.		
Celle	de	l’approche	globale		
où	pour	comprendre		
il	faut	réunir	les	flux,	les	cycles	
et	les	réservoirs.

POuRquOI ?

s’investir dans un plan  
climat-énergie territorial



10 -  1er Forum grand public Plan climat-énergie territorial - 11

«	 A	 l’heure	 où	 l’on	 ne	 parle	 plus	
que	de	crise	(s),	où	des	personnes	
ont	du	mal	à	boucler	leurs	fins	de	
mois,	 craignent	 pour	 leur	 emploi,	
pourquoi	 un	 Plan	 climat-énergie	
territorial	?	«	A	quoi	bon	?	»,	«	Cela	
ne	nous	éloigne-t-il	pas	des	préoc-
cupations	quotidiennes	?	».	«	Cer-
tes,	nous	assistons	à	un	réchauffe-
ment	 climatique,	 mais	 qu’est-ce	
que	l’auxerrois	peut	y	faire	?	».	Ces	
questions	et	ces	doutes,	le	journa-
liste	que	je	suis,	 les	a	souvent	en-

tendues.	 Quand	 ce	 n’est	 pas	 l’in-
différence	avec	laquelle	l’initiative	
d’un	 plan	 PCET	 est	 accueillie	 par	
une	population.	»

Pourtant, si le réchauffement 
climatique est un enjeu 
planétaire, la lutte contre les GEs 
appelle des solutions locales.

«	 Les	 risques	 ne	 sont	 pas	 les	 mê-
mes	 selon	 qu’on	 vit	 au	 nord	 ou	
sud	 de	 la	 France	 (comme	 de	 la	
planète),	à	l’auxerrois	de	se	mobi-

bilan carbone® du territoire  
de la Communauté de l’auxerrois

730 000 téqCO2
 La quantité de GEs	(Gaz	à	effet	de	serre)

produite par l’auxerrois en 2010.

=
L’équivalent	de		

78	000	tours	du	monde	en	voiture	diesel	6cv.

L’addition	de	270	000	vols	Paris/New-York		
en	avion	de	2e	classe.

L’émission	annuelle	de	88	000	français.

quELLE « vALEuR vERTE » pour l’auxerrois ?

Sylvain ALLEMAnD  

est journaliste et essayiste,  

auteur notamment de  

Pourquoi	le	développement	durable	? 

(Belin, 2010).

liser	 pour	 imaginer	 des	 solutions	
adaptées	 à	 son	 contexte	 envi-
ronnemental,	 mais	 aussi	 social,	
économique,	 sanitaire…	 Car	 un	
PCET	 consiste	 ni	 plus	 ni	 moins	 à	
repenser	 ses	 manières	 de	 se	 dé-
placer,	 se	 loger,	 se	 chauffer	 et	 de	
consommer.	 En	 agissant	 pour	 le	
bien	de	la	planète,	j’améliore	mon	
quotidien	et	celui	des	autres.	C’est	
dire	 si	 c’est	 un	 enjeu	 environne-
mental,	 économique,	 mais	 aussi	
social,	 qui	 concerne	 tout	 un	
chacun,	 y	 compris,	 et	 peut-être	
d’abord,	 ceux	 confrontés	 à	 une	
précarité	énergétique.	»

un PCET est donc un formidable 
prétexte à des engagements  
à la fois personnels et collectifs.

«	Oui.	Parce	qu’aujourd’hui	encore,	
même	 à	 l’heure	 d’Internet,	 nous	
continuons	 à	 vivre	 les	 uns	 à	 côté	
des	 autres,	 dans	 une	 société	 cloi-
sonnée.	Un	PCET,	c’est	aussi	l’occa-
sion	de	se	rassembler,	de	réfléchir	
ensemble	et,	au-delà,	d’apprendre	
à	 travailler	 avec	 d’autres,	 pour	
trouver	 des	 solutions	 innovantes.	
Un	formidable	prétexte	à	des	en-
gagements	à	la	fois	personnels	et	
collectifs.	»

Le réchauffement climatique soulève un débat  
que l’opinion publique considère le plus souvent  
trop éloigné de ses préoccupations.

Etablir	un	Bilan	carbone®	territoi-
re,	 c’est	 analyser	 autant	 que	 syn-
thétiser,	détailler	et	englober,	afin	
d’évaluer	la	complexité	organisée	
et	 lui	 attribuer	 en	 quelque	 sorte	
une	«	valeur	d’émission	»,	globale	
[730	 000]	 appréciée	 en	 tonnes	
d’équivalent	 carbone	 [téqCO2]	 et	
de	référence	[en	2010]	.

Le territoire, 
organisme vivant !

Car	 tout	 territoire	 est	 le	 siège	
d’une	vie	quotidienne.	Il	se	nourrit	
de	tonnes	d’aliments,	de	combus-
tibles	et	d’eau,	servant	à	maintenir	
l’activité	des	habitants,	chez	eux,	à	
leur	travail	et	pendant	leurs	loisirs.	
Le	 territoire	 absorbe	 aussi	 conti-
nuellement	 des	 matériaux	 qui	
servent	à	remplacer	ses	structures	

usées	ou	à	en	construire	de	nou-
velles	 avec	 un	 renouvellement	
permanent	 des	 éléments	 qui	 le	
constituent.	 Il	 rejette	 dans	 l’en-
vironnement	 les	 déchets	 de	 son	
métabolisme	 et	 notamment	 des	
polluants	 atmosphériques	 parmi	
lesquels,	 les	 GES	 dont	 les	 effets	
sur	la	vie	des	individus	comme	la	
modification	 de	 leur	 microclimat,	
méritent	qu’on	s’y	arrête.

« Une solution  
à la crise économique et sociale ! »
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interview

31%

39%

1%

32%

7% 730 000 téqCO2 Consommations
d’énergies

des sources �xes
(Tertiaire, Résidentiel, Industries)

Personnes et Marchandises

15%

3% Energies

283 000
téqCO2

Alimentation

110 000
téqCO2

Agriculture

22 000
téqCO2

Construction
et voiries

52 000
téqCO2

Autres entrants

23 000
téqCO2

Déchets

10 000
téqCO2

Transport

Dont 58% par les déplacements de personnes
Dont 42% par le frêt

230 000
téqCO2

Le dérèglement est net. Depuis 1988, 

la température augmente avec une 

élévation de 1,5°C en 20 ans soit un 

réchauffement plus rapide que la 

moyenne mondiale.

Evolution des températures 
moyennes (°C) en bourgogne
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mobiliser autour du  
bilan  carbone® territoire
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gaspiller moins valorise les entreprises

« Les logements de plus de 15 ans,  
particulièrement déperditifs,  
sont majoritaires dans l’auxerrois »

Philippe SoGny est chef de projet  

Plan climat-énergie territorial  

à la Communauté de l’auxerrois  

et à la Ville d’Auxerre.

interview
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Parce	que	les	déplacements	
en	voiture	coûtent	«	cher	»		
à	tout	point	de	vue		
dans	le	contexte	actuel		
mondial	et	local,		
la	Communauté		
se	fait	forte	de	proposer		
un	service	de	transports	collectifs	
en	permanente	évolution	
pour	relier	les	communes	et	
accompagner	les	programmes	
d’aménagement.

La Communauté a choisi 
de lancer le PCET par une 
thermographie aérienne réalisée 
en février 2011…

«	Et	elle	a	vu	juste	puisque	celle-ci	
constituait	 à	 elle	 seule	 un	 vérita-
ble	diagnostic	territorial	à	grande	
échelle	des	fuites	de	chaleur,	per-
mettant	à	chacun	de	visualiser	les	
phénomènes	 d’émissivité	 ther-
mique	de	toiture.	En	effet,	le	Bilan	
carbone®	 tous	 secteurs	 d’activi-
tés	confondus	réalisé	à	partir	des	
consommations	 d’énergies	 2010	
du	territoire,	a	confirmé	la	part	im-
portante	 des	 consommations	 de	
chauffage	des	bâtiments.	»

Il fallait donc bien concentrer  
les efforts sur le secteur  
résidentiel ?

«	 Le	 profil	 climat	 énergie	 obtenu	
transcrit	bien	le	caractère	urbain/
périurbain	 du	 territoire.	 Les	 éner-
gies	représentent	près	de	40	%	du	
Bilan	 carbone®	 global	 avec	 une	
prédominance	 des	 émissions	 du	
secteur	 résidentiel	 (53%)	 repré-

sentatives	d’un	parc	de	logements	
existants	 anciens,	 le	 secteur	 ter-
tiaire	(bureaux,	commerces	et	ser-
vices)	pèsant	pour	environ	20%,	et	
l’industrie	pour	25%.	Voilà	notam-
ment	pourquoi	le	secteur	du	bâti-
ment	est	considéré	dans	les	textes	
du	 Grenelle	 de	 l’environnement	
comme	 le	 principal	 gisement	
d’économie	d’énergie	exploitable	
immédiatement.	»

depuis la Foire d’Auxerre  
en septembre 2011,  
4000 Thermicartes®  
ont été remises aux particuliers.

«	Oui	et	cela	se	poursuit	car	depuis	
septembre	 2012,	 l’exploitation	
des	résultats	de	la	thermographie	
aérienne	 est	 également	 mise	 à	
la	 disposition	 des	 entreprises,	 en	
partenariat	 avec	 la	 Chambre	 de	
commerce	et	d’industrie.	»

COMMENT ?

mobiliser autour du  
bilan carbone® territoire
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Comment réduire les émissions  
de CO2 dues aux transports ?

«	 C’est	 évidemment	 délicat.	 Car	
aujourd’hui,	 nous	 sommes	 ame-
nés	 à	 inciter	 tout	 un	 chacun	 à	 se	
déplacer	autrement	alors	que	nos	
besoins	 en	 mobilité	 sont	 crois-
sants.	La	Communauté	s’est	donc	
attachée	 à	 proposer	 un	 éventail	
de	réponses,	en	travaillant	notam-
ment	 à	 deux	 niveaux.	 D’abord,	 1-	
en	 intervenant	 sur	 l’organisation	
des	déplacements	des	services	et	
de	ses	agents.	Ensuite,	2-	en	don-
nant	 les	clefs	aux	habitants	de	se	
déplacer	autant	mais	autrement.	»

Et comment montrer l’exemple 
justement ?

«	 En	 participant	 nous-mêmes	 au	
1er	challenge	«	Au	travail	sans	ma	
voiture	 »	 en	 septembre	 dernier	
avec	26%	des	agents	qui	ont	joué	
le	 jeu,	 sensibilisés	 au	 préalable	 à	
l’usage	 des	 transports	 en	 com-
mun,	 au	 covoiturage,	 aux	 modes	
doux,	etc.	En	achetant	un	véhicule	
hybride	 dédié	 aux	 grands	 dépla-
cements.	 Enfin,	 nous	 sommes	 en	

train	de	mettre	au	point	le	Plan	de	
déplacements	de	notre	structure.

Le	 réseau	 de	 transports	 collectifs	
géré	 par	 la	 Communauté	 étant	
aussi	 producteur	 de	 CO2,	 alors	
que	la	flotte	de	bus	sera	progressi-
vement	remplacée	jusqu’en	2015,	
en	parallèle,	 les	conducteurs	sont	
formés	à	l’éco-conduite.	Ainsi,	cet-
te	 année,	 nous	 avons	 économisé	
11%	de	gazoil	au	kilomètre.	»

Il s’agit aussi de donner de 
nouvelles clefs aux habitants.

«	 Afin	 d’inciter	 au	 changement,	
nous	avons	élargi	l’offre	de	trans-
port	 des	 lignes	 du	 réseau	 prin-
cipal	 relié	 à	 Vivamouv’	 en	 2011,	
augmenté	 les	 interconnexions	 et	
les	 correspondances.	 La	 fréquen-
tation	 a	 augmenté	 de	 12%.	 En	
partenariat	 avec	 la	 Région,	 nous	
avons	 sensibilisé	 la	 population	
aux	modes	alternatifs	à	la	voiture	
individuelle	 avec	 Mobigo-covoi-
turage	 ou	 le	 challenge	 Au	 travail	
sans	 ma	 voiture.	 Au	 printemps	
prochain,	 nous	 envisageons	 de	
sensibiliser	 les	 parents	 des	 plus	

jeunes	 avec	 «	 A	 l’école	 sans	 ma	
voiture	».	Nous	sommes	en	train	de	
réaliser	 un	 Schéma	 directeur	 des	
itinéraires	 cyclables	 afin	 d’iden-
tifier	 les	 liaisons	 domicile-travail	
à	 créer.	 Et	 pour	 finir,	 à	 l’heure	 du	
tout	 numérique,	 en	 janvier	 2013,	
nous	 profiterons	 du	 calculateur	
d’itinéraire	 bourguignon	 mis	 en	
place	 par	 le	 Conseil	 régional.	 Un	
outil	indispensable	pour	se	dépla-
cer	autrement.	»

« Promouvoir la mobilité durable  
avec le souci d’exemplarité »

Marie-Agnès PfEnD est responsable du service 

Transports et déplacements à la Communauté de 

l’auxerrois. Parmi ses missions celle de prendre en 

compte nos besoins en transports multiples  

et complexes, car l’utilisation de la voiture  

comme solution unique est révolu.  

Consommateurs d’énergie et émetteurs de GES,  

les transports figurent parmi les éléments  

à prendre en compte dans l’élaboration  

du PCET de l’auxerrois.
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interview

Le	Programme	local		
de	l’habitat	de	l’auxerrois	
ambitionne	un	développement	
durable	de	l’agglomération	
sur	lequel	la	Communauté	
s’engage	concrètement,	
intervenant	sur	des	aspects		
de	nature	à	améliorer		
le	parcours	résidentiel		
de	tout	un	chacun.

COMMENT ?

parvenir à la mobilité durable
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COMMENT ?

Le logement figure  
parmi les scénarios  
pour économiser l’énergie.  
Mais comment la Communauté 
s’y prend-elle ?

«	 La	 Communauté	 est	 engagée	
dans	une	démarche	opérationnel-
le	 de	 développement	 durable.	 Le	
premier	dispositif	est	le	Program-
me	 logements	 durables,	 mis	 en	
place	depuis	mai	2012.	Améliorer	
la	 performance	 énergétique	 des	
logements,	 lutter	contre	la	préca-
rité	 énergétique	 des	 ménages	 et	
réduire	les	émissions	de	Gaz	à	ef-
fet	de	serre.	Des	objectifs	traduits	
sous	forme	de	fiches	actions	dans	
le	PLH	de	la	Communauté.	»

Plus concrètement,  
qu’est-ce que les auxerrois  
sont en droit de prétendre  
avec ce programme ?

«	 Le	 Programme	 logements	 du-
rables	 s’adresse	 aux	 propriétaires	
occupant	un	logement	ancien	(de	
plus	 de	 15	 ans).	 Il	 se	 décline	 en	
deux	 phases	 :	 un	 accompagne-
ment	 technique,	 administratif	 et	

financier	 des	 particuliers	 souhai-
tant	réaliser	des	travaux	d’écono-
mie	d’énergie	dans	leur	logement	;		
ainsi	 que	 d’une	 aide	 aux	 travaux,	
conditionnée	notamment	par	l’at-
teinte	 d’un	 gain	 énergétique	 de	
25%.	 Vision	 globale	 sur	 les	 aides	
financières,	 retour	 sur	 investis-
sements,	 gains	 de	 temps,	 choix	
techniques	 pertinents,	 et	 accom-
pagnement	 social	 en	 constituent	
les	réelles	plus-values.	»

Et en agissant de la sorte,  
la Communauté remplit  
deux de ses objectifs.

«	 Mener	 ce	 programme	 conjoin-
tement	avec	l’Etat,	l’Anah	(Agence	
nationale	 d’amélioration	 de	 l’ha-
bitat)	et	l’ADEME	Bourgogne,	nous	
permet	de	nous	adresser	aux	mé-
nages	 aux	 ressources	 modestes	
mais	pas	uniquement	puisque	ce	
programme	 avait	 aussi	 pour	 but	
de	répondre	aux	besoins	de	 l’en-
semble	 des	 propriétaires	 occu-
pants	du	territoire.	Il	s’agit	en	effet,	
pour	nous,	de	répondre	au	double	
objectif	 inscrit	 dans	 notre	 PLH	 :	
lutter	contre	la	précarité	énergéti-

que	 des	 ménages	 et	 améliorer	 la	
performance	énergétique	du	parc	
de	logements.	»

Mais vous aidez aussi  
les jeunes ménages  
à « construire durablement » ?

«	Oui,	par	l’intermédiaire	de	l’aide	
à	 l’accession	 à	 la	 propriété.	 Cette	
aide	est	destinée	aux	bénéficiaires	
d’un	 Prêt	 à	 taux	 zéro	 (PTZ)	 :	 elle	
soutient	 financièrement	 les	 jeu-
nes	ménages	souhaitant	acquérir	
ou	 faire	 construire	 un	 logement	
neuf	 répondant	 au	 label	 BBC		
(Bâtiment	 Basse	 Consommation).		
La	 réponse	 à	 ces	 critères	 (obten-
tion	 d’un	 PTZ	 pour	 un	 logement	
neuf	 en	 BBC)	 ouvre	 droit	 à	 une	
aide	 de	 2	 000	 E.	 Cette	 aide	 peut	
atteindre	3	000	E	et	4	000	E	lors-
que	 certains	 critères	 de	 super-
ficie	 et	 localisation	 de	 l’emploi	
sont	 respectés.	 En	 effet,	 limiter	 la	
consommation	 d’espace	 ou	 en-
core,	garder	 les	actifs	sont	autant	
d’enjeux	 cruciaux	 pour	 l’attracti-
vité	du	territoire.	»

« Encourager la rénovation  
et les constructions neuves, économes en énergie »

  1er Forum grand public Plan climat-énergie territorial - 1�

interview

Aurélia PETiT  

est responsable de la mise en œuvre  

du Programme local de l’habitat  

de la Communauté de l’auxerrois  

qui fixe les objectifs et les actions  

à entreprendre pour répondre au mieux  

aux besoins en logement  

des vingt communes,  

en cohérence avec l’ensemble  

des politiques territoriales.

En	favorisant	les	produits	Bio	
issus	des	producteurs	locaux,		
la	Ville	d’Auxerre	dispose		
d’une	initiative	idéale		
pour	mettre	en	valeur	le	rôle	
de	la	restauration	collective,		
sa	fonction,	ses	actions	autour	
de	l’alimentation	durable,		
une	attente	prégnante		
des	parents.

impulser le logement durable
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Parmi	les	expériences	
porteuses	d’avenir		
pour	l’entreprise,	à	faire	
connaître	et	développer,	
Shamrock	environnement	
cite	le	facteur	Gaz	à	effet	
de	serre,	devenu	un	critère	
d’appréciation	à	part	entière	
des	projets	industriels		
et	des	offres	commerciales.

Pour la restauration collective,  
la ville travaille avec  
une société qui s’est engagée  
à développer une démarche  
de développement durable. 

	 «	Tout	 à	 fait.	 Il	 s’agit	 d’une	 vraie	
volonté	 politique,	 d’ailleurs	 réaf-
firmée	 dans	 le	 contrat	 en	 cours	
qui	 couvre	 la	 période	 septembre	
2009	–	août	2014,	que	de	travailler	
dans	ce	sens.	Parce	que	c’est	une	
attente	forte	des	parents.	»

Cette volonté revêt  
divers aspects comme celle  
de s’approvisionner localement, 
de rechercher une qualité 
gustative et de fraîcheur, etc.

«	Oui.	Nous	sommes	engagés	dans	
une	démarche	de	développement	
durable,	 mesurable	 et	 évolutive,	
décrite	dans	un	cahier	des	charges	
tenant	 à	 la	 qualité	 des	 produits,	
aux	 circuits	 courts	 d’approvision-
nement,	 à	 la	 saisonnalité,	 à	 des	
achats	et	des	pratiques	responsa-
bles.	Le	tout	encourageant	les	pro-
ducteurs	locaux	auprès	de	qui	les	
achats	seront	réalisés	à		se	recon-
vertir	en	bio	et/ou	s’installer.	»

une démarche évaluée  
en permanence j’imagine.

«	Par	un	suivi	au	quotidien	du	res-
pect	des	clauses	du	contrat	et	de	
la	satisfaction	des	convives	qui	fait	
l’objet	 d’un	 bilan	 annuel	 détaillé.	
Nous	disposerons	également	d’un	
bilan	d’étape	en	2012.	»

Alors concrètement,  
quelles sont les améliorations ?

«	Un	nombre	de	repas	en	compo-
sants	 AB	 (Agriculture	 biologique)	
en	 progression	 et	 le	 recours	 aux	
fournisseurs	 locaux	 de	 plus	 en	
plus	fréquent.	»

Prioriser la proximité  
en ce domaine c’est aussi  
en quelque sorte participer  
à recréer une identité 
territoriale ?

«	 Absolument.	 D’ailleurs,	 la	 Ville	
d’Auxerre	 envisage	 de	 réserver	
dans	son	nouveau	PLU	(Plan	local	
d’urbanisme)	 des	 terres	 agricoles	
de	productions	biologiques	desti-
nées	 à	 fournir	 la	 restauration	 des	
enfants.	»

« Une volonté politique affirmée de défendre  
les circuits alimentaires de proximité »

noëlle ChoquEnoT est directrice  

du Pôle enfance - éducation à la Ville d’Auxerre.  

Elle coordonne notamment la démarche qualitative 

et de développement durable engagée  

depuis 2004 dans la restauration collective.

interview
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COMMENT ?

introduire les produits locaux  
dans la restauration scolaire
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La	chasse	aux	économies		
d’énergie	?		
c’est	un	peu	comme	le	tri	:		
une	histoire	familiale.		
Mais	ici	on	se	mobilise		
en	équipes	!
qui veut participer ?
03 86 72 16 16

Pourquoi shamrock 
Environnement a-t-il réalisé  
un bilan carbone® ?

«	 Shamrock	 environnement	 est	
une	 des	 premières	 entreprises	
française	de	recyclage	à	avoir	réa-
lisé	un	Bilan	carbone®.	Nous	avons	
fait	le	constat	que	le	management	
environnemental	 avec	 l’applica-
tion	de	la	norme	ISO	14	001	portait	
ses	fruits	mais	que	nous	pouvions	
aller	plus	loin	avec	le	calcul	du	Bi-
lan	carbone®	de	nos	activités.
Shamrock	 environnement,	 en	
tant	que	leader	sur	son	marché	a	
une	 place	 de	 relais	 d’opinion	 qui	
lui	 confère	 l’obligation	 d’être	 en	
pointe	 sur	 toutes	 les	 entreprises	
du	secteur.
Nous	pensons	que	mesurer	la	dé-
pendance	 aux	 énergies	 fossiles	
aujourd’hui,	 c’est	 être	 moins	 dé-
pendant	à	 terme	et	pouvoir	anti-
ciper	les	variations	de	résultats	de	
l’entreprise.

De	 par	 nos	 activités,	 nous	 devons	
être	 exemplaires	 :	 nous	 ne	 pou-
vons	pas	rencontrer	les	entreprises	
et	leur	présenter	la	réglementation	

sur	 la	 protection	 de	 l’environne-
ment	tout	en	n’étant	pas	vertueux	
nous-mêmes	 !	 Le	 Bilan	 carbone®	
est	aussi	un	élément	fédérateur,	un	
moteur	d’engagement	des	salariés	
différent	 des	 autres	 entreprises,	
auquel	tous	les	collaborateurs	peu-
vent	adhérer.	»

quels rôles peuvent tenir  
les acteurs publics pour inciter 
les entreprises à mesurer  
leurs impacts environnementaux ?

«	Nous	avons	tout	d’abord	pu	bé-
néficier	du	soutien	du	Conseil	ré-
gional,	cette	aide	a	été	un	facteur	
moteur	 dans	 la	 décision	 de	 réali-
ser	 un	 Bilan	 carbone®.	 L’acheteur	
public	 doit	 prendre	 en	 compte	
les	 entreprises	 qui	 sont	 volonta-
ristes	 en	 matière	 de	 GES,	 que	 le	
poids	 carbone	 est	 un	 critère	 de	
choix	des	offres	dans	les	marchés	
publics.	Ce	signal	encouragera	les	
entreprises	à	être	plus	vertueuses	
et	 plus	 compétitives	 sur	 le	 plan	
environnemental.
La	 conscience	 environnementale	
s’installe	dans	les	entreprises,	chez	
Shamrock	 Environnement,	 notre	

participation	 au	 groupe	 travail	
Plan	 climat-énergie	 mis	 en	 place	
sous	 impulsion	 régionale	 est	 un	
bel	 exemple	 de	 collaboration	 et	
d’échanges	 croisés.	 Les	 acteurs	
publics	 ont	 eux	 aussi	 des	 «	 utili-
sateurs	 finaux	 »,	 les	 citoyens	 qui	
sont	de	plus	en	plus	sensibles	à	la	
notion	de	GES.	»

shamrock Environnement vient 
de fêter ses 100 ans, au regard 
des nouvelles réglementations 
environnementales, la mesure 
de votre empreinte carbone 
donne-t-elle une nouvelle 
dynamique ?

«	Sur	un	an,	nous	avons	baissé	de	
28%	notre	production	de	GES	à	la	
tonne	 de	 déchets	 valorisés,	 soit	
une	réduction	de	plus	d’un	quart	
de	nos	émissions.
L’entreprise	 Ternant,	 Shamrock	
Environnement	 existe	 depuis	
1907,	 cette	 démarche	 redonne	
une	 ligne	 conductrice	 après	 100	
ans	d’existence	et	nous	permet	de	
conserver	un	leadership	d’innova-
tion	et	d’expertise	».

« Nous avons abaissé nos émissions  
de Gaz à effet de serre de plus d’un quart »

Ludovic SALLé est directeur  

de Shamrock environnement (Auxerre).  

il témoigne que la prise de conscience 

environnentale redonne une ligne conductrice  

à l’entreprise mais également motive  

et mobilise les salariés.

interview

POuRquOI PAs ?

gaspiller moins valorise les entreprises
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70% dEs déPENsEs d’éNERGIE	dans	l’habitat		
sont	dues	au	chauffage	en	2008.

10% à L’EAu ChAudE sANITAIRE.
4 FOIs PLus dEPuIs 30 ANs ! 

En raison de l’amélioration de la qualité de vie, du confort  

des ménages et de la multiplication des équipements 

électroménagers (congélateur, sèche-linge… mais aussi 

lecteurs DVD, ordinateurs, consoles de jeux, décodeurs…),  

LA	CONSOMMATION	D’ÉLECTRICITÉ	SPÉCIFIQUE	A	ExPLOSÉ.
	

dEs éCO-GEsTEs  
que l’on ne connait pas forcément  

mais qui nous permettront de  

RéALIsER 8% d’éCONOMIE : 

NETTOyER	régulièrement	
les	AMPOULES	et	les	LUMINAIRES.

véRIFIER	régulièrement		
les	jOINTS	DU	FOUR.

AdAPTER	la	TAILLE	des	CASSEROLES		
à	celle	des	PLAQUES	ÉLECTRIQUES.

FERMER	les	PORTES	des	pièces		
les	MOINS	CHAUFFÉES.

IsOLER	les	TUYAUx	d’eau	chaude		
des	espaces	non	chauffés.

REMETTRE	ses	MITIGEURS		
systématiquement		

sur	la	POSITION	LA	PLUS	FROIDE.

COuPER	la	VMC		
pendant	les	absences		
de	PLUS	DE	4	jOURS.

sE LAvER	les	mains	à	l’EAU	FROIDE.

.	…

LEs éCONOMIEs d’éNERGIE  
se jouent et se gagnent en famille

agir, chacun à son niveau

Une facture énergétique  
de 8 à 12% moins chère,  
ça ne peut que  
nous intéresser ! 

C’est pourquoi Pierre, Paul, 
Jacques et les autres…  
se sont inscrits  
à Familles à énergie positive. 

(1) Centre d’information et de conseil énergie, eau, consommation
(2) Moyenne calculée sur 4 000 foyers
(3) Agence d’information sur le logement (Adil) 
58 boulevard Vauban 89 000 Auxerre, du lundi au vendredi de 9h à 12h 
et de 14h à 17h30 sauf le vendredi après-midi.

interview

quelle plus-value apportez-vous vu la multiplicité 
de l’ offre ? Les fournisseurs d’énergies, artisans….

«	 Notre	 plus-value	 réside	 dans	 l’indépendance,	 la	
neutralité	et	la	gratuité	de	nos	conseils.	En	effet,	nous	
ne	sommes	pas	 liés	par	des	 fournisseurs	d’énergies	
ou	des	fabricants.	Nous	avons	une	mission	de	service	
public	financé	par	l’ADEME,	les	collectivités	territoria-
les	et	la	Communauté	de	l’auxerrois.	»

quelles sont les questions des habitants  
sur ces sujets ?

«	 Elles	 sont	 de	 tous	 types,	 le	 choix	 des	 matériaux,	
l’énergie,	 le	 chauffage	 le	 plus	 performant,	 les	 aides	
financières…	 Autant	 de	 sujets	 sur	 lesquelles	 nous	
apportons	des	réponses	personnalisées.	»

quelle va être votre contribution  
à l’élaboration du PCET ?

«	 Du	 fait	 du	 partenariat	 important	 avec	 la	 Commu-
nauté	 de	 l’auxerrois,	 des	 enjeux	 climatiques	 et	 des	
conclusions	 du	 Bilan	 carbone®	 territoire,	 nous	 pro-
poserons	 d’assurer	 un	 accompagnement	 plus	 affir-
mé	du	grand	public,	d’accroître	 la	sensibilisation	en	
montant	des	actions	telles	que	la	balade	thermique	
réalisée	 le	mois	dernier	à	Lindry,	des	visites	de	sites	
gratuites,	etc.	A	partir	du	1er	décembre	2012	jusqu’au	
30	avril	2013,	nous	animerons	l’opération	Familles	à	
énergie	positive	».

Adrien LECoMPTE est conseiller  

info-énergie à l’Adil,  

à l’écoute du grand public  

sur les économies d’énergies  

et les énergies renouvelables.

« Sensibiliser  
le grand public  
aux économies d’énergies »les	 consommations	 des	 appareils	

électriques	de	leurs	co-équipiers.	 Ils	
aident	à	l’élaboration	d’un	diagnos-
tic	 et	 auront	 sans	 doute	 des	 idées,	
des	 recommandations	 à	 apporter.	
5	 capitaines,	 5	 équipes	 de	 4	 à	 5	 fa-
milles	chacune.	Des	équipes	consti-
tuées	 par	 les	 familles	 de	 collègues,	
d’amis,	 de	 voisins	 ou	 des	 familles	 à	
inventer…	car	les	économies	d’éner-
gie	concernent	tout	le	monde.	
La	Communauté	bien	placée	pour	
le	 dire,	 atteste	 :	 les	 économies	 se	
jouent	 et	 se	 gagnent	 aussi	 en	 fa-
mille.	A	peu	de	chose	près,	comme	
la	réduction	des	déchets.

Il	 leur	 en	 coûtera	 quelques	 efforts	
réalisés	 au	 quotidien	 à	 la	 maison,	
des	 éco-gestes	 consignés	 dans	 le	
guide	de	Prioriterre(1),	 l’ensemble	se	
transformant	 en	 bon	 plan	 pour	 le	
portefeuille	et	pour	la	planète.		
Défi	 anti	 gaspi	 devant	 conduire	 à	
économiser	200	e(2)	 !	La	chasse	aux	
économies	 d’énergie	 sera	 officielle-
ment	ouverte	le	1er	décembre	2012,	
date	officielle	de	lancement	de	cette	
opération	unique	en	son	genre.

Alors, qui veut participer ?
03 86 72 16 16

infoenergie.adil@orange.fr

Ils se sont portés volontaires

Et	 peu	 importe	 d’où	 ils	 partaient.	
L’essentiel	 était	 de	 progresser	
ensemble,	 entre	 deux	 saisons	 de	
chauffe,	 sans	 investissement,	 uni-
quement	 par	 ses	 faits	 et	 gestes.	
Emulation	 collective,	 motivation,	
rencontres	 et	 échanges	 sont	 au	
rendez-vous	 jusqu’en	 avril	 2013.	
C’est	 aussi	 ce	 qui	 fait	 l’intérêt	 de	
ce	 challenge.	 Se	 mesurer	 entre	
équipes	de	familles,	entre	deux	re-
levés	de	consommation,	échanger	
ses	trucs	et	ses	astuces.	Personne	
ne	 restera	 seul	 dans	 cette	 ba-
taille,	 équipé	 de	 son	 kit	 à	 écono-
mies.	Personne	non	plus	ne	finira	
congelé	au	printemps	prochain	!

Certains seront  
des « capitaines » !

Des	meneurs	et	des	communicants,	
capables	 de	 booster	 leur	 monde,		
la	 Communauté	 en	 «	 recrutait	 »	
également.	
Formés	par	 l’Adil(3),	 ils	sont	devenus	
rapidement	 de	 bon	 conseil.	 Chas-
seurs	 de	 kilowattheures,	 nantis	 de	
wattmètres,	 ils	 ont	 notamment	
pour	 mission	 de	 mesurer	 en	 direct	
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